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 Bien qu’elle ait été déclarée officiellement sous le prénom d’Anathalie, c’est bien 
celui de « Nathalie » qui est le plus souvent utilisé pour qualifier cette voyante qui s’est 
fait connaître en tant que telle quelques semaines après les premières apparitions à 
Alphonsine. Elle est née en 1964 dans la région de Gikongoro (sud/sud-ouest du Rwanda), 
précisément dans la paroisse de Muganza, à quelques heures de marche de Kibeho. Le 
Père de Nathalie a deux femmes qui lui ont donné chacune plusieurs enfants. Ancien 
policier municipal, il est alors cultivateur tout comme la mère de la voyante. Nathalie 
reçoit le baptême en 1968, à l’âge de 4 ans. Elle est admise au collège de Kibeho pour 
l’année 1978-1979. Professeurs et élèves y admirent sa sagesse et son assiduité à 
l’étude, sa moralité et sa grande piété. Ses camarades la surnomment « la spécialiste de 
la prière ». Elle s’implique dans la Légion de Marie et dans le groupe local du Renouveau 
charismatique. 
 Sa première apparition mariale a lieu dans la soirée du 12 janvier 1982. À partir 
du 29 juin 1982, Nathalie revendique également des apparitions du Christ. Les messages 
qui lui sont confiés insistent beaucoup sur la souffrance et le renoncement. C’est dans 
cette optique, et sur la demande de la Vierge, que Nathalie abandonne ses études alors 
même qu’elle avait été la seule élève de son école primaire à réussir l’examen d’état lui 
autorisant l’accès au collège, et ce dans un pays où l’obtention d’un diplôme représente 
un important espoir d’ascension sociale. Les visites à sa famille sont également soumises 
à restriction, Nathalie ayant fait le vœu de ne plus quitter Kibeho. En août 1982, 
pendant une apparition privée, Nathalie reçoit le titre de « mère des croyants » 
(Umubyeyi w’abemera). À l’instar d’Alphonsine, elle bénéficie de « voyages mystiques » 
au cours desquels la Vierge lui fait découvrir différents lieux. Elle entame un long jeûne 
au début de l’année 1983.   
 Les apparitions mariales publiques à Nathalie prennent fin le 3 décembre 1983, 
celles du Christ s’étant terminées le 31 mai de la même année. Toujours dans un souci de 
répondre au souhait de la Vierge, elle demeure à Kibeho où elle continue de partager la 
vie des élèves et des professeurs. En 1984, elle subit une agression par des 
cambrioleurs, qui s’emparent notamment des dons des pèlerins en vue de la construction 
d’une chapelle. Nathalie souffre en outre d’une série de problèmes de santé, dont des 
maux oculaires, des migraines et des otites chroniques résistant parfois à tout 
traitement médical, ainsi que des phases de cécité et de paralysie. Elle bénéficie encore 
de visions privées. Pendant les événements de 1994, elle quitte le Rwanda pour le Congo 
puis le Kenya avant de retourner à Kibeho où elle réside toujours aujourd’hui, accueillant 
les pèlerins et oeuvrant comme sacristine à l’Eglise Notre-Dame des Douleurs. Nathalie 
figure dans la déclaration de reconnaissance des apparitions de Kibeho, même si cette 
dernière ne concerne pas les manifestations du Christ qu’elle a également revendiquées.  
 


